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Frères et sœurs, chers amis,

je vous adresse ces quelques lignes au début de cette nouvelle période de confinement. 

Même  si  elle  apparaît  différente  de  la  première,  nous  sommes  appelés  à  limiter  les 

déplacements, les rencontres et nombre des activités auxquelles nous sommes habitués. Forts 

de l’expérience que nous avons vécue durant le printemps, nous ne sommes pas dénués de 

tout  repère.  Nous  avons  été  capables  de  nous  adapter,  d’imaginer  des  idées  originales,  

d’investir  davantage  certains  moyens  de  communication,  de  porter  une  attention  plus 

particulière aux personnes qui nous entourent et de continuer ainsi à vivre en disciples du 

Christ.

Dans  la  lettre  pastorale  qu’il  vient  de  nous  adresser,  notre 

évêque nous invite expressément à être « témoins de l’espérance » en 

reprenant  les  mots  si  vigoureux que  l’apôtre  Paul  adressait  aux 

jeunes chrétiens de Thessalonique tentés par le défaitisme : « Il ne  

faut  pas  que  vous  soyez  abattus  comme  les  autres,  qui  n’ont  pas  

d’espérance » (1 Th 4, 13). Un tel appel peut nous sembler exigeant 

et même assez redoutable. Pourtant, il se situe au cœur de notre 

vocation baptismale : vivre en « témoins de l’espérance ».
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Mais de quelle espérance allons-nous témoigner au milieu de tant d’inquiétudes et de 

doutes ? À vue humaine, nous n’y voyons peut-être pas très clair. Or l’espérance est l’une des 

vertus théologales car elle trouve sa source en Dieu. Elle est un don que Dieu nous confie afin 

que nous le recevions et le fassions fructifier. C’est donc en Dieu, et en Lui seul, que nous 

puisons la force et la joie de devenir « témoins de l’espérance ». Je vous invite à prendre le 

temps  de  lire  la  lettre  pastorale  de  notre  évêque.  Il  en  reste  des  exemplaires  à  votre 

disposition dans la Cathédrale et dans l’église Notre-Dame de la Couture. Vous pouvez aussi la 

consulter et la télécharger ICI.

Au cœur de sa lettre, Mgr Le Saux rappelle que « la Parole de Dieu se doit d’être au centre  

de nos vies personnelles et communautaires ». Nous pourrions ainsi mettre à profit ce temps de 

confinement pour prendre le temps de lire la Parole de Dieu chaque jour et pour la méditer. Il  

s’agit simplement de découvrir ce que Dieu nous dit à travers elle. Notre évêque propose, en  

conclusion, deux passages bibliques à approfondir. Il commence par « la rencontre de Jésus avec  

l’homme  riche »  (Mt  19,  16-22).  Je  propose  à  tous  ceux  d’entre  vous  qui  le  souhaitent  de 

s’arrêter plus spécialement sur ces quelques versets au cours de la semaine à venir. Ceux qui  

en auraient  le  temps  et  le  goût  pourront  les  approfondir  en lisant  également le  premier 

chapitre de l’encyclique que saint Jean-Paul II avait consacrée à « la splendeur de la vérité » 

(consultable ICI). Il s’agit en effet d’un très beau commentaire de cette page évangélique.

Je connais et je comprends les questions que beaucoup d’entre vous se posent en cette 

période,  la  souffrance  de  ne  pouvoir  nous  rassembler  pour  célébrer  et  pour  recevoir 

l’eucharistie, la frustration de voir nos activités réduites. Cette situation rend d’autant plus 

importants les liens fraternels entre nous et celui de la prière. Je rappelle donc que les églises 

restent ouvertes dans la journée. Vous pouvez donc y passer, à un moment ou l’autre, pour 

prier. Par ailleurs, un prêtre est disponible pour le sacrement de la réconciliation (du lundi au 

vendredi, de 17h à 18h, à la Couture – le mercredi et le vendredi, de 9h à 10h et le samedi, de 

17h à 18h, dans le chœur de la Cathédrale). Durant ces heures, le Saint-Sacrement est exposé.

Sur les sites internet de nos paroisses, vous trouverez des ressources assez variées pour 

nous aider à méditer la Parole de Dieu, à partager des intentions de prière, à relayer telle ou 

telle initiative, à transmettre des informations. Dans les pages suivantes de ce courrier, vous 

https://www.sarthecatholique.fr/lettre-pastorale-temoins-de-lesperance/
http://www.vatican.va/content/john-paul-ii/fr/encyclicals/documents/hf_jp-ii_enc_06081993_veritatis-splendor.html


trouverez  également  quelques  propositions  pour  le  week-end.  Je  précise  aux  esprits 

scrupuleux que vous n’êtes pas obligés de tout lire. Vous pouvez choisir ce qui vous intéresse. 

À la fin du confinement, lors du contrôle des connaissances, je saurai me montrer indulgent ! 

Il  s’agit  surtout  de  maintenir  le  lien  entre  nous  et  de  nous  encourager  à  sanctifier  le 

dimanche, même en l’absence d’eucharistie. Cette sanctification passe aussi par la lecture de 

la Parole de Dieu, seul ou en famille, la prière aux intentions du monde et de l’Église, le temps 

et l’attention consacrés aux autres, le choix d’un autre rythme que celui de la semaine.

Bien entendu, les prêtres de notre ensemble paroissial célèbrent la messe chaque jour 

en priant à toutes vos intentions. Le Chanoine Le Jariel et le Père Charles célèbrent chez eux. 

Le Père Vincent, en étudiant sérieux et courageux, est reparti vivre le confinement à Paris 

d’où il reste en communion avec nous tous. Enfin, le Père Jean-Pierre et moi-même célébrons 

l’eucharistie quotidienne dans la crypte Saint-Michel. Si vous le souhaitez, n’hésitez pas à 

transmettre des intentions de prière que nous serons heureux de présenter au Seigneur au 

cours de la messe.

Enfin,  il  a  paru  important  et  utile  de  prolonger  l’idée  des  anges-gardiens  et  de  la 

diffuser plus largement afin de nous encourager à veiller concrètement les uns sur les autres. 

Au cours des messes de la Toussaint, un certain nombre de personnes se sont inscrites pour 

être ange gardien ou pour recevoir un ange gardien. Il est encore possible de se manifester 

par courriel ou par téléphone (cf. en bas de la première epage).

Frères et sœurs,  chers amis,  je vous remercie pour les mots amicaux et chaleureux 

reçus au cours de la semaine. Arrivé depuis le mois de septembre, je n’ai pas encore la joie de 

mettre un visage sur chaque nom et je reconnais que le port du masque ne m’y aide pas  

beaucoup même  si  Louis  de  Funès  nous  a  enseigné,  dans  la  folie  des  grandeurs,  que  nous 

pouvions  fort  bien  reconstituer  un  visage  entier  à  partir  d’une  moitié !  (Pour  rappel) 

J’exprime  à  chacun  d’entre  vous  mon  amitié  et  ma  proximité.  Et  je  vous  assure  de  ma 

communion dans la prière.

https://www.facebook.com/watch/?v=1009071859439784


Prière universelle1

Célébrant :  Frères et sœurs, laissons nous inspirer par la parole de Dieu pour lui adresser 
notre prière.

Refrain :
Mon âme a soif de toi, Seigneur mon Dieu.

• « Tu es mon Dieu, je te cherche dès l’aube ».
Pour les personnes qui annoncent avec courage ta Bonne Nouvelle, notre évêque, les 
prêtres de notre diocèse, les catéchistes. Qu’ils aient toujours le souci de faire grandir  
ceux dont ils s’occupent. Seigneur, nous te prions.

• « La Sagesse se laisse trouver par ceux qui la cherchent ».
Pour que dans les  tensions  et  les  conflits,  les  responsables  politiques accueillent ta 
Sagesse.  Qu’ils  fassent  confiance  au  dialogue,  à  la  rencontre  et  à  la  force  de  la 
réconciliation, en faveur du bien de tous. Seigneur, nous te prions.

• « Mon âme a soif de Toi ».
Pour tous ceux qui désespèrent quand l’attente est trop longue : les malades en soins 
palliatifs, les peuples opprimés, les personnes en recherche de travail, les prisonniers.  
Qu’ils gardent confiance en ton Amour. Seigneur, nous te prions.

• « Voici l’époux ! Sortez à sa rencontre ! ».
Pour les membres de notre communauté paroissiale. Qu’ils soient veilleurs de prière, de 
paix et de fraternité et qu’ils se montrent accueillants pour tous ceux qui sont dans le 
doute ou les difficultés. Seigneur, nous te prions.

• Pour Jean Thébault et pour Madeleine Davy dont les obsèques ont été célébrées ces 
derniers  jours  dans  notre  ensemble  paroissial.  Qu’ils  découvrent  pleinement  ta 
miséricorde et que leurs proches reçoivent de Toi la paix et la consolation. Seigneur,  
nous te prions.

Célébrant :  Père, nous savons que tu nous aimes. Réponds à nos demandes et conduis nous 
jusqu’à la rencontre qui nous comblera pour les siècles des siècles. Amen.

1 Cette prière universelle peut nous permettre de prier plus spécialement en communion les uns avec les autres au cours de la  
journée, tout en la complétant avec nos propres intentions.









Ce document est téléchargeable ICI pour bénéficier des renvois actifs sur internet.

https://www.sarthecatholique.fr/wp-content/uploads/2020/11/Liturgie-a%CC%80-la-maison-du-dimanche-8-novembre-2020.pdf


Catéchèse du pape François2

Chers frères et sœurs, bonjour !

Nous avons malheureusement dû revenir à cette audience dans la 
bibliothèque,  pour nous défendre des contagions du Covid.  Cela 
nous enseigne également que nous devons être très attentifs aux 
prescriptions des autorités, que ce soient les autorités politiques 
ou les autorités sanitaires, pour nous défendre de cette pandémie. 
Offrons au Seigneur cette distance entre nous, pour le bien de tous 
et  pensons,  pensons beaucoup aux malades,  à  ceux qui  entrent 
dans  les  hôpitaux  déjà  comme  mis  au  rebut,  pensons  aux 
médecins,  aux  infirmiers,  aux  infirmières,  aux  bénévoles,  aux 
nombreuses  personnes  qui  travaillent  avec  les  malades  en  ce 
moment: elles risquent leur vie, mais elles le font par amour de 
leur prochain, comme une vocation. Prions pour eux.

Au cours de sa vie publique, Jésus a constamment recours à la force de la prière. Les Évangiles 
nous le montrent lorsqu’il se retire dans des lieux apartés pour prier. Il s’agit d’observations 
sobres et discrètes, qui laissent seulement imaginer ces dialogues orants. Celles-ci témoignent  
cependant  clairement  que,  également  dans  les  moments  de  plus  grand  dévouement  aux 
pauvres et aux malades, Jésus ne négligeait jamais son dialogue intime avec le Père. Plus il  
était plongé dans les besoins des personnes, plus il sentait la nécessité de reposer dans la 
Communion trinitaire, de revenir avec le Père et l’Esprit.

Il y a donc un secret dans la vie de Jésus, caché aux yeux humains, qui représente le centre de 
tout. La prière de Jésus est une réalité mystérieuse, dont nous n’avons qu’une petite intuition, 
mais qui permet de lire dans la juste perspective la mission tout entière. Pendant ces heures 
solitaires – avant l’aube ou pendant la nuit –, Jésus se plonge dans son intimité avec le Père,  
c’est-à-dire dans l’Amour dont chaque âme a soif. C’est ce qui apparaît dès les premiers jours 
de son ministère public.

Un  samedi,  par  exemple,  la  petite  ville  de  Capharnaüm  se  transforme  en  « hôpital  de  
campagne » : près le coucher du soleil, tous les malades sont amenés à Jésus, et Il les guérit. 
Cependant, avant l’aube, Jésus disparaît : il se retire dans un lieu solitaire et il prie. Simon et 
les autres le cherchent et, quand ils le trouvent, ils lui disent : « Tout le monde te cherche ! ». 
Que répond Jésus : « Je dois aller prêcher dans les autres villages ; c’est pour cela que je suis venu » 
(cf. Mc 1, 35-38). Jésus est toujours un peu au-delà, au-delà dans la prière avec le Père et au-
delà, dans d’autres villages, d’autres horizons pour aller prêcher, d’autres peuples.

La prière est le gouvernail qui guide la route de Jésus. Ce qui guide les étapes de sa mission ne 
sont pas les succès, ce n’est pas le consensus, ce n’est pas cette phrase séduisante « tout le  
monde  te  cherche ».  Ce  qui  trace  le  chemin  de  Jésus  c’est  la  voie  la  moins  commode,  qui 
cependant obéit à l’inspiration du Père, que Jésus écoute et accueille dans sa prière solitaire.

Le Catéchisme affirme : « Quand Jésus prie, il nous enseigne déjà à prier » (n. 2607). C’est pourquoi, 
de l’exemple de Jésus nous pouvons tirer certaines  caractéristiques de la prière chrétienne.

2 Cette catéchèse a été prononcée mercredi dernier 4 novembre, dans la bibliothèque du Palais apostolique.



Tout d’abord, celle-ci possède un primat : elle est le premier désir de la journée, quelque chose 
que l’on pratique à l’aube, avant que le monde ne se réveille. Celle-ci donne une âme à ce qui 
autrement resterait sans souffle. Un jour vécu sans prière risque de se transformer en une 
expérience fastidieuse, ou ennuyeuse : tout ce qui nous arrive pourrait tourner pour nous en 
destin mal supporté et aveugle. Jésus éduque en revanche à l’obéissance à la réalité et donc à 
l’écoute. La prière est tout d’abord écoute et rencontre avec Dieu. Alors, les problèmes de tous 
les jours ne deviennent pas des obstacles, mais des appels de Dieu lui-même à écouter et 
rencontrer celui qui est en face de nous.  Les épreuves de la vie se transforment ainsi en 
occasions pour grandir dans la  foi  et dans la  charité.  Le chemin quotidien,  y compris les  
difficultés, acquiert la perspective d’une « vocation ». La prière a le pouvoir de transformer 
en  bien  ce  qui,  dans  la  vie,  serait  autrement  une  condamnation ;  la  prière  a  le  pouvoir 
d’ouvrir un grand horizon à l’esprit et d’élargir le cœur.

En deuxième lieu, la prière est un art à pratiquer  avec insistance. Jésus lui-même nous dit : 
frappez, frappez, frappez. Nous sommes tous capables de prières épisodiques, qui naissent de 
l’émotion d’un moment; mais Jésus nous éduque à un autre type de prière: celle qui connaît  
une  discipline,  un  exercice,  et  qui  est  pratiquée  dans  une  règle  de  vie.  Une  prière 
persévérante produit une transformation progressive,  elle rend forts dans les périodes de 
tribulation,  elle  donne la  grâce  d’être  soutenus  par  Celui  qui  nous  aime et  nous protège 
toujours.

Une autre caractéristique de la prière de Jésus est la solitude. Celui qui prie ne s’évade pas du 
monde,  mais  privilégie  les  lieux  déserts.  Là,  dans  le  silence,  peuvent  apparaître  de 
nombreuses  voix  que  nous  cachons  au  plus  profond  de  nous-mêmes :  les  désirs  les  plus 
cachés, les vérités que nous nous obstinons à étouffer et ainsi de suite. Et, surtout, dans le 
silence Dieu parle.  Chaque personne a besoin d’un espace pour elle-même, où cultiver sa  
propre vie intérieure, où les actions retrouvent un sens. Sans vie intérieure nous devenons 
superficiels, agités,  anxieux – comme l’anxiété nous fait mal !  C’est pourquoi nous devons 
pratiquer la prière; sans vie intérieure, nous fuyons la réalité et nous nous fuyons aussi nous-
mêmes, nous sommes des hommes et des femmes toujours en fuite.

Enfin, la prière de Jésus est le lieux où l’on perçoit que  tout vient de Dieu et retourne à Lui. 
Parfois, nous les êtres humains, nous croyons être les maîtres de tout, ou bien au contraire 
nous perdons toute estime de nous-mêmes, nous allons d’un côté et de l’autre. La prière nous 
aide à retrouver la juste dimension, dans la relation avec Dieu, notre Père, et avec toute la 
création. Enfin, la prière de Jésus est s’abandonner entre les mains du Père, comme Jésus au 
jardin des oliviers, dans cette angoisse : « Père, si c’est possible..., mais que ta volonté soit faite ». 
L’abandon entre les mains du Père. C’est une belle chose quand nous sommes agités, un peu 
préoccupés et que l’Esprit Saint nous transforme de l’intérieur et nous conduit à cet abandon 
entre les mains du Père : « Père, que ta volonté soit faite ».

Chers frères et sœurs, redécouvrons, dans l’Évangile, Jésus Christ comme maître de prière, et 
mettons-nous à son école. Je vous assure que nous trouverons la joie et la paix.

Je salue cordialement les personnes de langue française.



Le Christ nous révèle que son secret se trouve dans la prière. Elle a le pouvoir de transformer  
en bien et de donner vie à ce qui semble voué à l’échec. Apprenons, à l’école de Jésus, à nous  
retirer dans le silence de la prière afin d’offrir avec lui les difficultés et les souffrances du  
monde au Père.

Que Dieu vous bénisse !

Appel à l’issue de l’audience générale

En  ces  jours  de  prière  pour  les  défunts,  nous  avons  rappelé  et  nous  rappelons  encore 
aujourd’hui les victimes sans défense du terrorisme, dont la cruauté toujours plus grande est 
en train de se diffuser en Europe. Je pense,  en particulier,  au grave attentat de ces jours 
derniers à Nice, dans un lieu de culte, et à celui d’avant-hier dans les rues de Vienne, qui ont 
provoqué de l’effroi et la réprobation de la population et de ceux qui ont à cœur la paix et le  
dialogue. Je confie à la miséricorde de Dieu les personnes tragiquement disparues et j’exprime 
ma  proximité  spirituelle  à  leurs  familles  et  à  tous  ceux  qui  souffrent  à  cause  de  ces 
déplorables  événements,  qui  cherchent  à  compromettre  par  la  violence  et  la  haine  la 
collaboration fraternelle entre les religions.



Quelques ressources complémentaires

• Proposition diocésaine pour les enfants :  le  service de la  catéchèse met à 

disposition des plus jeunes quelques documents en lien avec la liturgie de ce 

dimanche. Vous pouvez télécharger ce document ICI.

• Théobule, les enfants connectés à la Parole de Dieu ! Les frères dominicains 

animent ce site destiné aux enfants avec de courtes vidéos,  des jeux, des 

bandes  dessinées.  Pendant  le  confinement,  ils  proposent  également  des 

rencontres en direct. Le site est accessible ICI.

• Commentaires des textes bibliques de ce dimanche par Marie-Noëlle Thabut

Ces commentaires sont disponibles sous forme de texte ICI ou de vidéo ICI.

• Le MOOC de la messe : une occasion de (re)découvrir la richesse de la liturgie 

eucharistique, son histoire, le sens des rites... Vous pouvez rejoindre cette 

initiative et la parcourir à votre rythme en vous inscrivant ICI.

Proposition de lecture :

Anne Lécu, Ceci est mon corps, Cerf, 2018, 14€

Anne Lécu est religieuse dominicaine. Elle exerce la profession 

de  médecin  dans  la  grande  prison  francilienne  de  Fleury-

Mérogis depuis plus de 20 ans. Dans cet ouvrage, elle propose un 

parcours  à  travers  le  déroulement  de  la  messe  en  reprenant 

paroles et gestes pour en redire le sens et la profondeur. Peut-

être cette période que nous vivons est-elle favorable pour nous 

disposer à mieux entrer encore dans le mystère eucharistique 

dès que nous pourrons de nouveau célébrer la messe tout ensemble.

À   NOTER   : la librairie Siloë reste ouverte. Il est possible de réserver des 

livres, de les commander et de passer les chercher (02.43.87.53.16).

https://mooc.lemoocdelamesse.fr/courses/course-v1:MOOC+Messe+2020/about
https://www.youtube.com/watch?v=U4LOR6O1Xq8
https://eglise.catholique.fr/approfondir-sa-foi/la-celebration-de-la-foi/le-dimanche-jour-du-seigneur/commentaires-de-marie-noelle-thabut/
https://www.theobule.org/
https://www.sarthecatholique.fr/wp-content/uploads/2020/11/dimanche-8-novembre-2020.pdf





